
un club, 

UNE HISTOIRE 

« tennis », affiliée à la Fédération 

française de tennis le 20 novembre 

1979. Celle-ci compte en 1982 53 

licenciés. Aucun d’eux n’est classé 

mais le club engage une équipe pour 

la première fois en Championnat de 

la Réunion (en troisième division). 

Une douzaine d’enfants de 9 à 13 

ans suivent les cours de l’école de 

tennis créée cette année-là qui fonc-

tionne tous les vendredis de 16 à 17 

heures sur deux courts. 

Ces deux courts, au grillage trop bas 

(d’où les nombreuses balles perdues 

dans la ravine voisine), bientôt parta-

gés avec le volley-ball d’un autre club 

et le hand-ball (d’où la profusion de 

lignes de couleurs différentes plutôt 

gênantes pour la pratique du tennis) 

dureront longtemps puisque, à bout 

de souffle et fendillés, ils ne seront 

L’immense commune de Saint-Paul, la plus étendue de l’île, a quatre clubs en activité. Nous avons 

vu dans un précédent numéro (le 4) le plus ancien, le TC Baie de Saint-Paul. Les trois autres sont 

tous à Saint-Gilles-les-Bains, la principale station balnéaire de la Réunion. Le doyen des trois clubs 

saint-gillois est peut-être le moins connu. Ce numéro est l’occasion d’un coup de projecteur sur ce 

club déjà vieux d’une quarantaine années.  
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Un club, deux sports 

Le Club sportif de Saint-Gilles-les-

Bains est créé le 3 octobre 1976, 

date de l’adoption des premiers sta-

tuts (sa création fait l’objet d’une pa-

rution au Journal officiel le 10 no-

vembre 1976, n° 95). L’article 1 dis-

pose de façon assez vague : 

« L’association dite Club sportif de 

Saint-Gilles-les-Bains (CSSG), fon-

dée en 1976, a pour objet la pratique 

de l’éducation physique et des 

sports. » En réalité, son objet est 

d’abord la pratique du football. La 

section « tennis » ne sera fondée 

que trois ans plus tard, en 1979. 

Le siège du CSSG est à l’Ecole mix-

te de Grand Fond, ce qui montre 

bien la volonté des fondateurs, des 

instituteurs de cet établissement, de 

donner la possibilité aux enfants du 

quartier de faire du sport. Sans dou-

te faut-il y voir une manière de cana-

liser leur énergie dans des activités 

encadrées. 

Le premier président du CSSG est 

Roland Bertil et le premier secrétai-

re, Georges Phaure. Tous deux sont 

instituteurs à Saint-Gilles. Ces pion-

niers passent la main assez rapide-

ment puisque le bureau est entière-

ment renouvelé le 17 décembre 

1978.  

Le deuxième président du CSSG qui 

y est élu est Jacky Payet, agent To-

tal à Saint-Gilles-les-Hauts. Il est se-  

secondé par pas moins de cinq vice-

présidents ! Ce sont Sulliman Issope 

Amode, médecin, Armand Wan-

Hoie, agent de l’Education nationale, 

Charles Dourouguin, chauffeur, Jo-

seph Sinimalé, commis de préfectu-

re et futur maire de Saint-Paul (de 

1994 à 1999, et depuis 2015) et 

Jean-Jacques Jallet, instituteur. Le 

trésorier est Roger Ramchetty 

(encore un instituteur) et le secrétai-

re, Alex Bataille, agent de l’Educa-

tion nationale, décidément très re-

présentée. En 1979, le siège du club 

est d’ailleurs transféré chez ce der-

nier, au n° 1, chemin Summer, et le 

club a un nouveau président : Clau-

de Honnorat. 

Mais c’est Jean-Jacques Jallet, insti-

tuteur à Grand Fond, qui, le premier, 

préside aux destinées de la section  

Le TC Saint-Gilles 

Les deux courts  

en goudron des 

origines, avec 

l’entrelacs de 

lignes, tels qu’il 

étaient peu avant 

leur rénovation > 
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Vue satellitaire du club. Créé par des instituteurs pour la pratique du football, d’abord, puis du tennis, le TCSG est encadré  

par l’Ecole mixte de Grand Fond, son premier siège (à droite), et un terrain de football, celui du CSSG des origines. Le club house 

(cerclé de jaune), est loin, on le constate, des courts de tennis (photographiés ici avant leur rénovation). Ce club house (ci-dessous à 

gauche) est un bâtiment qui servait autrefois de remise pour le matériel d’entretien du site, du terrain de football en particulier. Au 

début des années 1990, il n’y avait que quatre murs. Ce sont les membres du TCSG eux-mêmes qui, en 1995-96, l’ont entièrement 

réaménagé, posant une dalle de béton, du carrelage et des lambris et installant un bar. 

refaits qu’en 2014, donc après 35 

ans d’utilisation. Cette année-là, de 

transition, est d’ailleurs bien difficile, 

le club devant s’exiler au Mont-

Roquefeuil, loin de ses bases si on 

peut dire, où il utilise un plateau spor-

tif scolaire. C’’est alors la varangue de 

Romain Leclercq, membre habitant à 

proximité, qui sert , en quelque  sorte, de 

club house et, selon ses propres propos 

non dénués d’humour, « sauve la vie so-

ciale du club ». 

Priorité à la démocratisation 

Les jeunes licenciés sont rapidement 

nombreux au point que, dans ce club 

fondé principalement par des mem-

bres de l’Education nationale, leur 

nombre excédera toujours largement 

celui des licenciés adultes : en 2009, 

il y a 132 moins de 18 ans sur 156 

membres ! Un record, certes, mais, 

tout au long de l’histoire du club, le 

pourcentage de mineurs l’emporte 

largement sur celui des majeurs. 

D’ailleurs, dans les championnats 

« jeunes », le CSSG obtient souvent 

des résultats supérieurs à ceux qu’on 

pourrait attendre d’un club somme 

toute de taille modeste. Ainsi, en 

1996, il se classe 8
e
 sur 37 à ces 

championnats. Il est vrai que, cette 

année-là, son principal enseignant, 

Bruno Jacquottet (par ailleurs classé 

0) encadre une école de tennis qui 

accueille pas moins de 80 élèves, du 

mini-tennis à l’école de compétition 

en passant par l’école de perfection-

nement. Et, en 2016, sept équipes  

sont engagées dans ces champion-

nats, un record pour ce club.  

Bien entendu, qui dit formation, dit 

formateurs. Et ils sont nombreux, 

tout au long de l’histoire du club, à 

avoir initié des jeunes Saint-Gillois 

au tennis. A la fin du siècle dernier : 

Benoît Fouré, François Jouque, 

François et Pierre Dillac, notam-

ment ; et dans les vingt dernières 

années : Nicolas Chauvin au début 

des années 2000, puis Franck Funel 

jusqu’en 2010, Pierre Ledoux, de 

2010 à 2015, Georges Giet et Tho-

mas Cipière de 2015 à 2017 en al-

ternance, Laurent Bélon depuis 2016 

épaulé à compter de 2017 par Yo-

hann Tobélem. 

Parmi les jeunes formés, on relève  

Les participantes au tournoi des Louloutes 2011 
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Les président(e)s du TCSG * 

JeanJacques Jallet (1979-1990) 

Claude Giquiaud (1990-1996) 

Franck Fauvel (1996-1997) 

Geneviève Wolff (1997-2002) 

Corine Alessi (2002-2005) 

Christine Cann (2005-2007) 

Pascale Moreaux (2007-2010)  

Leïla Marcé (2010-2015) 

Tiphaine Dauchez (2015-2016) 

Pascal Marcé (2016-...) 

* Président(e)s de la section « tennis » 

du CS Saint-Gilles jusqu’en 2004-2005. 

les noms d’Arnaud Floch et 

d’Alexandre Adam de Vil-

liers, partis très  tôt (avant 11 

ans), comme bien d’autres, 

pour des clubs plus grands. 

C’est le lot commun des 

« petits » clubs formateurs 

que de perdre les meilleurs 

jeunes qu’ils ont initiés au 

tennis. 

Le club saint-gillois est aussi 

un de ceux qui s’investissent 

le plus dans les opérations 

« Tennis de rue » (à Plateau-

Caillou et Carrosse et dans 

les écoles primaires de Bois-

de-Nèfles, de Tan-Rouge et 

L’Eperon, par exemple) et 

« Démocratisation du ten-  
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Evolution du nombre de licenciés du TCSG depuis 1992 

nis » en ouvrant largement ses por-

tes aux publics défavorisés.  

Le club est également très orienté 

vers le tennis féminin et organise 

pendant plusieurs années un Chal-

lenge des Louloutes destiné aux 7-9 

ans qui réunit durant tout un week-

end quinze à vingt participantes. 

Du CS au TC Saint-Gilles 

L’assemblée générale du 20 août 

2005 décide que la section « tennis » 

du CSSG doit voler de ses propres 

ailes. Elle prend alors le nom de Ten-

nis-club de Saint-Gilles-les-Bains et 

change aussi d’adresse, prenant cel-

le de la nouvelle présidente, Christine 

Cann, puis, en 2007, celle de la nou-

velle présidente, Pascale Moreaux. 

Ce n’est qu’en 2010 que le TCSG 

adoptera son adresse actuelle, plus 

neutre en quelque sorte.  

L’élection, ensuite, de deux nouvelles 

présidentes, Leïla Marcé et Tiphaine 

Dauchez, confirme une particularité, 

à savoir la place éminente des fem-

mes dans la gestion du club saint-gil-  

lois, le seul de l’île à avoir été dirigé 

par elles pendant 20 ans (de 1997 à 

2016). En fait, il semble que ce 

soient les circonstances qui l’ont 

commandé, notamment pour les 

deux dernières nommées : devant le 

manque de candidats au bureau, ce 

sont des mamans d’élèves de l’école 

de tennis, jusqu’alors étrangères au 

monde du tennis, qui ont accepté de 

prendre en main la gestion du club… 

Compétitions 

Comme tous les clubs de l’île, le 

TCSG participe aux championnats 

de la Réunion par équipes et les an-

ciens se souviennent des rencontres 

« musclées » l’opposant à son rival 

du siècle dernier, le Tropiclub…  

Il organise aussi des tournois inter-

nes et open. Ce dernier, s’il ne fait 

pas partie des principaux de l’île (il a 

souvent été limité aux troisièmes 

séries) a tout de même un nombre 

non négligeable de participants (106 

Ci-contre, l’équipe 1 

championne de 3e 

division 2014 promue 

en 2e division. 

 De g. à dr. :   

Pierre Ledoux,  

Romain Leclercq,  

Pragash Djody,  

Amaury Leclercq  

et Julien Lefèvre.  

« pointures » locales : William Legras 

et Héloïse Bardel en 1994, Thierry 

Martin en 2014,  Romain Gustein en 

2016, Yohann Tobélem en 2017, 

Joan Fede et Aurélie Gutstein en 

2019, par exemple. 

Le TCSG propose, chaque Noël, un 

tournoi de doubles (68 paires partici-

pantes en 1995, 84 en 1996) et nom-

bre d’animations sportives (Téléthon, 

tournois déguisés ou réservés aux 

dames). En 1996 et 1997, Il met mê-

me sur pied une opération multis-

ports autour du tennis, les « 16 heu-

res d’endurance », de 8 heures à 

minuit, destinée à aider le club So-

roptimist, dont la responsable est la 

trésorière du CSSG, Mireille Hervé, à 

réhabiliter le service pédiatrie de l’hô-

pital Befelatana à Tananarive. 

Bilan et perspectives 

Adhérer au TCSG, club essentielle-

ment formateur, c’est adhérer à des 

cours collectifs, y compris pour les a-  

en 1996, notam- 

ment) et compte à 

son palmarès des 
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Le T.C.S.G. aujourd’hui 
 

N° d’affiliation à la FFT : 67 97 00 25         

 

Adresse : Stade de Grand-Fond, chemin Summer 1, 97 434 Saint-Gilles-les-Bains  

Téléphone : 06 93 41 30 08 ; courriel : tcsaintgilles@gmail.com 

Site Internet : http://tcsaintgilles.wixsite.com/tcsg974  

Installations : deux courts de tennis en enrobé poreux et un club house,  

 

Nombre de licenciés au 30 septembre 2018 : 150 (47 adultes, 103 jeunes) 

 

Formation :  Laurent Bélon et Yohann Tobélem  

 

Le comité directeur 

Président : Pascal Marcé 
. 

Secrétaire : Benjamin Janssens 

Trésorière : Leïla Marcé 

Trésorière-adjointe : Virginie Poirot  

Suivez l’actualité du tennis réunionnais sur 

http://www.ligue.fft.fr/reunion 
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Retrouvez le TCSG dans 

Histoire du tennis à la Réunion.  

de Philippe Guillot, 288 pages. 

En vente à la Ligue ou auprès de l’auteur, 15 €. 

Ci-contre, de gauche à droite :  

Pierre Ledoux, moniteur de 2010 à 2015, 

Pascal Macé, président du TC Saint-Gilles-

les-Bains, Leïla Marcé, trésorière du TCSG 

et ex-présidente, et Romain Leclercq > 

dultes, et ce du lundi au vendredi de 

15 à 21 heures. Les rencontres en 

simple et en double ne sont possi-

bles qu’en fin de semaine. Ce ca-

ractère collectif montre à quel point 

ce club, « familial » ou « de co-

pains », comme on voudra, fonc-

tionne sur des bases de solidarité : 

il y a peu de membres au bureau, 

mais en fait tout le monde met la 

main à la pâte quand il le faut... Bel 

exemple d’esprit associatif !  

< Les participants au tournoi déguisé 2013  
(en haut) et au Téléthon 2011.  

http://www.ligue.fft.fr/reunion/tcsaintgilles@gmail.com
http://tcsaintgilles.wixsite.com/tcsg974

